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Introduction

Composez et personnalisez votre ouvrage généalogique avec
Capedia !
.
.
A partir de la base capétienne, sélectionnez un ancêtre loin-
tain ou un personnage célèbre de l’Histoire, et établissez au-
tomatiquement sa descendance.
.
.
L’option Capedia vous propose de saisir pour tous les person-
nages de la base généalogique autant de notices et d’images
que vous souhaitez. Vous personnalisez ainsi votre ouvrage
qui sera composé automatiquement en quelques secondes au
format PDF, en couleur, sans que vous ayez à vous préoccu-
per de la pagination, du chapitrage, du positionnement des
blasons et des portraits, de la génération de l’index des noms
et des lieux.
.
.
Capedia respecte les normes typographiques françaises :
votre ouvrage généalogique pourra être ainsi remis directe-
ment à l’imprimeur de votre choix pour une diffusion auprès
des membres de votre famille.
.
.
Le présent ouvrage est un essai sur la descendance de Louis
XIV, roi de France, sur quelques générations. Des portraits

illustrent le texte, et les blasons, avec leur description dé-
taillée, sont automatiquement extraits de l’armorial de la
Descendance Capétienne.
.
.
Vous remarquerez les en-têtes et les pieds de page qui res-
pectent la pagination paire ou impaire. Les chapitres dé-
marrent volontairement en page impaire.
.
.
Par défaut, le titre de l’ouvrage est "La descendance de" +
le nom du personnage à partir duquel est établie la descen-
dance, et ’image de couverture sera le blason de sa famille.
Avant le lancement de la composition de l’ouvrage, vous pou-
vez modifier le titre et remplacer l’image par une autre de
votre choix.
.
.
Le texte de la descendance pourra être précédé d’un texte que
vous aurez saisi, et qui sera intitulé selon votre choix "Pré-
face", "Introduction" ou "Avant-propos". Sa longueur n’est
pas limitée.
.
.
Remarque importante : Capedia n’offre un réel intérêt que
si la descendance comporte de nombreuses branches collaté-
rales et que le texte est agrémenté de notices, de portraits
ou d’images diverses.

1



La descendance Hugues CAPET

Hugues CAPET, né vers 939 à Noyon (60), décédé le 24
octobre 996 à Prasville (28), marié vers 968 avec Adélaïde
d’AQUITAINE, née vers 945, décédée le 15 juin 1006, dont
postérité pages suivantes.

Fig. 1: CAPET (Maison)
Ce monogramme d’Hugues Capet ap-
paraît sur un diplôme du 20 juin 989.
(Archives nationales, Paris).

Hugues Capet doit son surnom de Capet à sa chape d’abbé
laïc de Saint-Martin de Tours.
En mai 985, profitant du conflit opposant en France les caro-
lingiens aux robertiens, le premier ministre andalou Moham-
med ibn Abi Amir, dit al-Mansour (le Victorieux), a quitté
Cordoue pour aller attaquer au nord de l’Espagne la province
française de Catalogne.
Le 6 juillet 985, moins d’une semaine après avoir battu le
comte Borel II de Barcelone, le premier ministre andalou
Mohammed ibn Abi Amir al-Mansour s’est emparé de Bar-
celone, massacrant des milliers d’hommes et de femmes et

livrant la ville au pillage avant de l’incendier. Le comte Borel
II de Bar-celone, partisan des carolingiens contre les rober-
tiens, a fait appel au roi de France Lothaire Ier, son suzerain.
En 985, au bout de quelques mois d’occupation, la garnison
andalouse laissée à Barcelone par le premier ministre Mo-
hammed ibn Abi Amir al-Mansour a quitté la ville, la cam-
pagne de Catalogne n’ayant été en définitive qu’une simple
démonstration de force pour impressionner les ennemis de
l’Andalousie.
Le 22 mai 987, à Senlis, est décédé le roi carolingien Louis V
le Fainéant. Son oncle le duc carolingien Charles de Basse-
Lorraine aurait dû lui succéder sur le trône de France, mais
comme il était inféodé à l’empire othonien, et puisque son
épouse était de trop basse extraction pour devenir reine de
France, l’archevêque Adalbéron de Reims a préféré mettre
fin à la dynastie carolingienne en sou-tenant Hugues Capet.
En juin 987, à Senlis, Hugues Capet a été élu roi de France
Le 3 juillet 987, à Noyon (60), Hugues Capet a été sacré roi
de France par l’archevêque Adalbéron de Reims.
En 987, par fidélité à la dynastie carolingienne qui s’est
éteinte avec le roi Louis V, le comte de Barcelone Borel II,
duc de Gothie depuis 972, a refusé de prêter serment au nou-
veau roi de France Hugues Capet, appartenant à la dynastie
robertienne.
Le 25 décembre 987, à Orléans, le roi Hugues Capet a fait
sacrer son fils Robert, l’associant ainsi au pouvoir.
En 988, le duc carolingien Charles de Basse-Lorraine, oncle
de l’ancien roi Louis V, s’est emparé de la ville de Laon.
En 991, l’évêque Adalbéron de Laon a livré au roi de France
Hugues Capet le duc Charles de Basse-Lorraine, qui a aus-
sitôt été emprisonné à Orléans où il est mort peu après.
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1re génération

1.1 Hedwige de FRANCE, née en 969, décédée en 1013,
mariée vers 996 avec Rainier IV, comte de HAINAUT, né
en 950, décédé en 1013.

Fig. 2: HAINAUT
Chevronné d’or et de sable.

De cette union naquirent deux enfants :
- Rainier V, comte d’HAINAUT, qui suit en 2.1.
- Béatrix d’HAINAUT, qui suit en 2.2.

1.2 ROBERT II le Pieux, roi de France, né le 27 mars 972
à Orléans (45), décédé le 20 juillet 1031 à Melun (77), marié
en 1003 avec Constance de PROVENCE, née en 984, décédée
le 25 juillet 1032 à Melun (77).

Fig. 3: PROVENCE
D’or à 4 pals de gueules.

[PEA0942]
Associé dès 987 à la royauté, il assiste son père sur les ques-
tions militaires (avec la conquête de Laon, en 988-991). Sa
solide instruction, assurée par Gerbert d’Aurillac à Reims, lui
permet de s’occuper des questions religieuses dont il devient
rapidement le garant (il dirige le concile de Verzy en 991 et
celui de Chelles en 994). Poursuivant l’oeuvre politique de
son père, après 996, il parvient à maintenir l’alliance avec la
Normandie et l’Anjou et à contenir les ambitions d’Eudes II
de Blois.
Au prix d’une longue lutte débutée en avril 1003, il conquiert
le duché de Bourgogne qui aurait dû lui revenir en héritage à
la mort, sans descendance directe, de son oncle Henri Ier de
Bourgogne, mais que ce dernier avait transmis à son beau-fils
Otte-Guillaume.
Les déboires conjugaux de Robert le Pieux avec Rozala d’Ita-
lie et Berthe de Bourgogne (qui lui valent une menace d’ex-
communication), puis la mauvaise réputation de Constance

d’Arles, contrastent étrangement avec l’aura pieuse, à la li-
mite de la sainteté, que veut bien lui prêter son biographe
Helgaud de Fleury dans la Vie du roi Robert le Pieux (Epi-
toma vitae regis Roberti pii). Sa vie est alors présentée
comme un modèle à suivre, faite d’innombrables donations
pieuses à divers établissements religieux, de charité envers les
pauvres et surtout de gestes considérés comme sacrés, telle
que la guérison de certains lépreux : Robert est le premier
souverain considéré comme thaumaturge. La fin de son règne
révèle la relative faiblesse du souverain qui doit faire face à la
révolte de son épouse Constance d’Arles puis de ses propres
fils (Henri et Robert) entre 1025 et 1031.

[PEA0942]
En 1003, Constance devient reine de France en épousant le
roi Robert II Le Pieux après que ce dernier fut contraint de
se séparer de Berthe de Bourgogne. En effet, le roi de France
vivait en concubinage avec Berthe de Bourgogne depuis qu’il
avait répudié en 996 sa première épouse Rozala d’Italie. Le
pape avait déclaré cette union illégale, et avait excommu-
nié les deux amants. De plus, comme Berthe de Bourgogne
ne peut lui donner d’enfant, Robert épouse donc Constance
d’Arles.
Cependant, Constance est une étrangère chez les Capétiens
et ses manières, son entourage et sa conduite en irritent beau-
coup[1]. Elle est peu aimée à la cour à cause de ses intrigues
et de sa cruauté, elle aurait aveuglé elle-même son confesseur
accusé d’hérésie, et Robert tente à plusieurs reprises de la ré-
pudier pour reprendre Berthe de Bourgogne comme épouse,
n’ayant jamais cessé de l’aimer ni de la voir. De ce fait, la
cour se divise bientôt en deux : d’un côté pour Constance,
de l’autre pour Berthe.
Constance donne néanmoins des enfants au roi, dont le futur
Henri Ier, et Robert. Elle préfère Robert et veut qu’il règne,
mais son époux choisit Henri pour lui succéder. À la mort
du roi, elle va jusqu’à tenter de tuer Henri, mais la tentative
échoue et il monte sur le trône. Robert devient quant à lui
duc de Bourgogne.
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4 La descendance Hugues CAPET

Éloignée de la Cour, Constance s’éteint au château de Melun,
le 22 ou 25 juillet 1032. Son gisant se trouve à la basilique
de Saint-Denis.

De cette union naquirent cinq enfants :
- Adélaïde de FRANCE, qui suit en 2.3.
- Advisa de FRANCE, qui suit en 2.4.

- Constance de FRANCE, qui suit en 2.5.
- HENRI Ier, Roi de France, qui suit en 2.6.
- Robert, duc de BOURGOGNE, qui suit en 2.7.

1.3 Gisèle de FRANCE, née vers 974, mariée vers 994 avec
Hugues de PONTHIEU, né vers 970, décédé le 4 juillet 1000.

Fig. 4: PONTHIEU
D’or à 3 bandes d’azur.

[PEA0942]
Sa famille n’est pas connue. On peut cependant remarquer
que, dès 984 et peut-être même avant 980, un Enguerrand
vivait à l’abbaye de Saint-Riquier comme moine, puis comme
abbé, de 1017 à 1045. Cet Enguerrand avait un frère nommé
Guy, abbé de Forest. Or ces prénoms d’Enguerrand et de Guy
se retrouvent fréquemment dans la descendance d’Hugues,
et ne peuvent pas provenir de l’épouse d’Hugues[1], ce qui
semble montrer que les deux abbés Enguerrand et Guy pour-
raient être frères d’Hugues. Le prénom Enguerrand étant
particulièrement répandu dans le nord de la France, on en
déduit une originaire locale.
Jusqu’en 988, le Ponthieu se trouve dans la zone d’influence
du comté de Flandre, mais avec la mort du comte Arnoul
II de Flandre et le remariage de sa veuve avec le futur roi
Robert II le Pieux, la région quitte l’orbite flamande pour
la sphère d’influence des Capétiens. Hugues Capet annexe
la ville de Montreuil au domaine royal, mais confie la ville
d’Abbeville à un de ses chevaliers, Hugues, mariée à sa fille
Gisèle. Il lui donne en outre les avoueries des abbayes de
Saint-Riquier et de Forest[2]. L’ensemble de ces terres consti-
tueront le futur comté de Ponthieu. Il meurt le 4 juillet 1000.
Source : Wikipedia

De cette union naquirent deux enfants :
- Hugues de MONTGOMMERY, qui suit en 2.8.
- Enguerrand de PONTHIEU, qui suit en 2.9.
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2e génération

2.1 Rainier V, comte de HAINAUT, né en 998, décédé en
1036, marié en 1015 avec Mathilde de VERDUN, née en 994,
décédée en 1051.

Fig. 5: HAINAUT
Chevronné d’or et de sable.

Fig. 6: VERDUN
D’or fretté de sable de 6 pièces.

De cette union naquit un enfant :
- Richilde d’HAINAUT, qui suit en 3.1.

2.2 Béatrix de HAINAUT, née vers 1003, décédée vers 1033,
mariée en 1014 avec Ebles de ROUCY, né vers 973, décédé
le 11 mai 1033.

Fig. 7: ROUCY
D’or au lion d’azur, armé et lampassé
de gueules.

De cette union naquirent deux enfants :
- Alix de ROUCY, qui suit en 3.2.
- Hedwige de ROUCY, qui suit en 3.3.

2.3 Adélaïde de FRANCE, née vers 1004, décédée le 8
janvier 1079 (ITA), mariée en 1027 avec Richard, duc de
NORMANDIE, né en 1001, décédé en 1027.

Fig. 8: FRANCE (ancien)
D’azur semé de fleurs de lis d’or.

Fig. 9: NORMANDIE
De gueules à 2 léopards d’or.

De cette union naquit un enfant :
- Papie de NORMANDIE, qui suit en 3.4.

mariée en 1028 à Paris (75) avec Baudouin V, comte de
FLANDRE, né en 1008 à Arras (62), décédé le 1er septembre
1067 à Lille (59).

Fig. 10: FLANDRE
D’or au lion de sable armé et lam-
passé de gueules.

De cette union naquirent quatre enfants :
- Baudouin VI, comte de FLANDRE, qui suit en 3.5.
- Mathilde de FLANDRE, qui suit en 3.6.
- Judith de FLANDRE, qui suit en 3.7.
- Robert Ier le Frison, comte de FLANDRE, qui suit en 3.8.

2.4 Advisa de FRANCE, née vers 1005, décédée en 1064, x
avec Renaud Ier, comte de NEVERS, né vers 1000, décédé
le 29 mai 1040.
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6 La descendance Hugues CAPET

Fig. 11: NEVERS
D’azur au lion d’or armé et lampassé
de gueules, l’écu semé de billettes du
même.

De cette union naquirent trois enfants :
- Guillaume I er, comte de NEVERS, qui suit en 3.9.
- Aélis de NEVERS, qui suit en 3.10.
- Robert de NEVERS, qui suit en 3.11.

2.5 Constance de FRANCE, née en 1007, x avec Manassès
de DAMMARTIN, décédé le 15 décembre 1037.

Fig. 12: DAMMARTIN
Burelé d’argent et d’azur à la bordure
de gueules.

De cette union naquirent trois enfants :
- Basilie de DAMMARTIN, qui suit en 3.12.
- Ne... de DAMMARTIN, qui suit en 3.13.
- Eudes de DAMMARTIN, qui suit en 3.14.

2.6 HENRI Ier, roi de France, né en avril 1008, décédé le
4 août 1060 à Vitry-aux-Loges (45), marié le 19 mai 1051 à
Reims (51) avec Anne de KIEV, née vers 1030, décédée en
1090.

[PEA0942]
Troisième roi de la dynastie dite des Capétiens directs, il
est le fils de Robert le Pieux et de Constance d’Arles (cf.
ascendance sur 3 degrés).

Sacré roi du vivant de son père le 14 mai 1027 à Reims, il lui
succéde en 1031 mais doit faire face à l’hostilité de sa mère et
des grands vassaux qui veulent faire monter son frère cadet
Robert sur le trône. Henri Ier obtient l’appui de l’empereur
romain germanique Conrad II et surtout celui du duc de Nor-
mandie Robert le Magnifique, mais pour obtenir la paix, il
doit céder à son frère le duché de Bourgogne en apanage.
Mais le comte Eudes II de Blois ne se soumet pas pour au-
tant, et soutient Eudes (v. 1013-v. 1057/1059), autre frère
d’Henri Ier, mais vaincu, ce dernier est assigné à résidence à
Orléans.
Suite au départ en 1035 pour la Terre sainte de Robert le
Magnifique, Henri Ier devient le tuteur de son fils, le futur
Guillaume Ier, duc de Normandie. Quand la nouvelle de la
mort de Robert lui parvient, il soutient le jeune duc contre
les seigneurs de Normandie qui lui sont hostiles. Ensemble,
ils les combattent et les défont à la bataille du Val-ès-Dunes
en 1047. La montée en puissance du duc inquiète le roi de
France qui se brouille avec Guillaume Ier. Ce dernier le vainc
à Mortemer en 1054, puis quatre ans plus tard à Varaville.
Le règne de ce roi batailleur et querelleur est une longue suite
de luttes féodales. Il perd la Bourgogne et ne gagne que le
Sénonais.
C’est durant cette période difficile que les évêques français
proclament la paix de Dieu, puis la trêve de Dieu.
Il est fiancé en 1033 à Mahaut (Mathilda, v.1027 - 1034), fille
en bas-âge de l’empereur Conrad II le Salique, mais celle-ci
trouve la mort à l’âge de sept ans.
En 1034, il épouse en premières noces Mathilde de Frise, (v.
1025/1026 - 1044), fille de Luidolf de Frise.
Le 19 mai 1051 à Reims, il épouse en secondes noces Anne
de Kiev, fille de Iaroslav le Sage, grand-prince de Kiev, et de
Ingigerd de Suède.
Leur fils aîné, associé au trône en 1059, succède à son père
sous le nom de Philippe Ier.
En 1059-1060, en réaction à la prééminence croissante du
pape Léon IX, il fonde une collégiale dédiée à saint Martin,
à l’emplacement de l’ancienne basilique mérovingienne sur
lequel se trouve actuellement le Musée des arts et métiers.

De cette union naquirent deux enfants :
- PHILIPPE Ier, Roi de France, qui suit en 3.15.
- Hugues, comte de VERMANDOIS, qui suit en 3.16.

2.7 Robert, duc de BOURGOGNE, né vers 1011, décédé le
21 mars 1076 à Fleurey-sur-Ouche (21), marié vers 1035 avec
Hedwige de SEMUR, née vers 1016, décédée le 22 avril 1109.

Fig. 13: BOURGOGNE (ancien)
Bandé d’or et d’azur, à la bordure de
gueules.

De cette union naquirent deux enfants :
- Henri, duc de BOURGOGNE, qui suit en 3.17.
- Constance de BOURGOGNE, qui suit en 3.18.

marié en 1048 avec Ermengarde d’ANJOU, née vers 1011,
décédée le 18 mars 1076. De cette union naquit un enfant :
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7 La descendance Hugues CAPET

- Hildegarde de BOURGOGNE, qui suit en 3.19.

2.8 Hugues de MONTGOMMERY, né en 995, décédé en
1056, x avec Josceline Torfulus de PONT-AUDEMER, née
en 1000, décédée en 1068. De cette union naquit un enfant :
- Roger Ier MONTGOMMERY, qui suit en 3.20.

2.9 Enguerrand de PONTHIEU, né vers 995, décédé le 9
décembre 1046, x avec Adélaïde de GAND, née vers 980.

Fig. 14: PONTHIEU
D’or à 3 bandes d’azur.

Fig. 15: GAND
De sable au chef d’argent.

[PEA0942]
Enguerrand Ier ( ? v. 1045), fut avoué de Saint-Riquier et
un seigneur, puis comte de Ponthieu. Il est le fils d’Hugues
Ier d’Abbeville, avoué de Saint-Riquier et de Forest-Moutier,
châtelain d’Abbeville et seigneur de Ponthieu et de Gisèle de
France.
Il devait encore être enfant quand il succéda à son père car il
n’est mentionné pour la première fois qu’en 1026. Son tuteur
devait être son oncle Enguerrand, abbé de Saint-Riquier. A
sa majorité, il se révéla être un habile chef de guerre. En 1033,
allié au comte Baudouin IV de Flandre, il combat le comte
Baudouin II de Boulogne et le tue lors d’un affrontement.
Il se marie avec la veuve du comte, Adélaïde de Frise, fille
d’Arnoul, comte de Frise, et de Luitgarde de Luxembourg,
et, pour ne pas être d’un statut inférieur à son épouse, prend
le titre de comte.
En 1031 ou 1032, Enguerrand doit faire face aux ambitions
de Gilbert de Brionne, comte d’Eu, qui envahit le Vimeu[1],
mais subit une cuisante défaite. Mais bien que Gilbert de
Brionne soit un parent proche du duc de Normandie, En-
guerrand se raprochera du duc par la suite.

De cette union naquit un enfant :
- Hugues de PONTHIEU, qui suit en 3.21.
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3e génération

3.1 Richilde de HAINAUT, née en 1025, décédée le 15
mars 1086, mariée en 1051 avec Baudouin VI, comte de
FLANDRE, né vers 1030, décédé le 17 juillet 1070 (BEL).

Fig. 16: HAINAUT
Chevronné d’or et de sable.

Fig. 17: FLANDRE
D’or au lion de sable armé et lam-
passé de gueules.

[PEA0942] H. Pirenne, Académie Royale de Belgique, "RI-
CHILDE" Biographie Nationale vol 19, 1904, p.293-300
Il a longtemps été cru qu’elle était fille de Régnier V de Hai-
naut, mais L. Vanderkindere établit au XIXe siècle que cette
filiation était due à une confusion dans un document. En fait,
Richilde n’est que la belle-fille de Régnier V, ayant épousé
son fils Herman, comte de Hainaut et de Mons. En se basant
sur le témoignage de la Flandria Generosa, elle serait nièce
du pape Léon IX, ce qui fait qu’on la donne comme issue des
comtes alsaciens d’Eguisheim.
D’autre part, nous devons accepter qu’elle soit issue des Ré-
gniers. Son mariage avec Herman était contesté à cause de
consanguinité, mais approuvé par l’évêque de Cambrai. Selon
la chronique de Gilles d’Orval son père se nomme d’ailleurs
Régnier, fils de Régnier (mais qui ne peuvent pas être per-
sonnalisés avec les comtes de Mons, Régnier IV et Régnier
V). Probablement son père est à identifier avec Régnier de
Hasnon, margrave de Valenciennes entre 1045-1048/1049.
Elle épousa vers 1040 le comte Herman de Hainaut ( ? 1051).
Ils eurent :
Roger ( ? 1093), évêque de Châlons sur Marne. Gertrude de-
venue religieuse. Elle s’opposa contre son mari, notamment
quant il s’allia à Godefroy II de Basse-Lotharingie et à Bau-
douin V de Flandre, contre l’empereur. Lorsque Hermann
mourut en 1051, elle reporta la haine qu’elle avait envers
son mari sur ses enfants nés de ce mariage. Ces derniers en-
trèrent tous deux en religion afin de permettre à son second
mari Baudouin de Flandre (épousé en 1051) et aux (futurs)
enfants de ce second mariage d’avoir le Hainaut.
Les nouveaux époux étant apparentés, le mariage fut déclaré
nul et ils furent excommuniés, mais ils obtinrent du pape
Léon IX une réconciliation avec l’église et une dispense pour
leur mariage. Ils eurent :
Arnoul III (1055 ? 1071), comte de Flandre et de Hainaut
Baudouin II (1056 ? 1098), comte de Hainaut Agnès, vivante

en 1071 Baudouin, son second mari, devint comte de Flandre
en 1067 sous le nom de Baudouin VI. Trois ans plus tard,
sentant sa fin proche, il chercha à assurer l’avenir de ses en-
fants et fit jurer son frère Robert le Frison de respecter et
défendre les droits de ses enfants après sa mort. Il mourut
peu après, le 17 juillet 1070.
Certains historiens pensent que Richilde fut une régente trop
tyrannique, d’autres affirment que Robert le Frison n’avait
pas l’intention de respecter son serment ; en tout cas une
guerre civile ne tarda pas à ravager le comté de Flandre et
le fils de Richilde, Arnoul III, fut tué près de Cassel, malgré
l’aide du roi de France Philippe Ier. Richilde chercha ensuite
d’autres alliances, accepta que le Hainaut devienne vassal de
l’évêque de Liège, mais fut à nouveau vaincue à en 1072 à
Obourg, près de Mons. Elle continua à régner aux côtés de
son second fils Baudouin II jusqu’en 1086. En 1082, elle partit
en pèlerinage à Rome, mais faillit être capturée par Arnoul,
comte de Chiny. On ne sait si elle continua son voyage.

De cette union naquirent trois enfants :
- Agnès de FLANDRE, qui suit en 4.1.
- Alix de FLANDRE, qui suit en 4.2.
- Baudouin, comte de FLANDRE-HAINAUT, qui suit
en 4.3.

3.2 Alix de ROUCY, née en 1016, décédée en 1062, mariée
en 1032 avec Hilduin de MONTDIDIER, comte de Ramerupt
et d’Arcies, né vers 995, décédé vers 1063.

Fig. 18: ROUCY
D’or au lion d’azur, armé et lampassé
de gueules.

De cette union naquirent neuf enfants :
- Irmentrude de ROUCY, qui suit en 4.4.
- Ebles de MONTDIDIER-ROUCY, qui suit en 4.5.
- Alix de MONTDIDIER, qui suit en 4.6.
- Béatrix de MONTDIDIER, qui suit en 4.7.
- André, comte de RAMERUPT, qui suit en 4.8.
- Marguerite de MONTDIDIER, qui suit en 4.9.
- Ade de MONTDIDIER, qui suit en 4.10.
- Félicie de MONTDIDIER, qui suit en 4.11.
- Adelaïde ROUCY, La jeune, qui suit en 4.12.

3.3 Hedwige de ROUCY, née vers 1025, x avec Godefroy de
RUMIGNY, né vers 1025, décédé en 1078.
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9 La descendance Hugues CAPET

Fig. 19: RUMIGNY
D’or au double trescheur fleuronné
et contre-fleuronné de sinople et à la
bande de gueules brochant sur le tout.

De cette union naquirent deux enfants :
- Aude de RUMIGNY, qui suit en 4.13.
- Nicolas de RUMIGNY, qui suit en 4.14.

3.4 Papie de NORMANDIE, mariée en 1043 avec Gilbert de
SAINT-VALÉRY.

Fig. 20: NORMANDIE
De gueules à 2 léopards d’or.

Fig. 21: SAINT-VALÉRY
D’azur fretté d’or de 8 pièces, l’écu
semé de fleur de lis d’or.

De cette union naquit un enfant :
- Bernard de SAINT-VALÉRY, qui suit en 4.15.

3.5 Baudouin VI, comte de FLANDRE, né vers 1030, décédé
le 17 juillet 1070 (BEL), marié en 1051 avec Richilde de
HAINAUT, née en 1025, décédée le 15 mars 1086. De cette
union naquirent trois enfants :
- Agnès de FLANDRE, qui suit en 4.1.
- Alix de FLANDRE, qui suit en 4.2.
- Baudouin, comte de FLANDRE-HAINAUT, qui suit
en 4.3.

3.6 Mathilde de FLANDRE, née en 1032, décédée le 2 no-
vembre 1083 à Caen (14), mariée en 1053 avec GUILLAUME
le Conquérant, duc de Normandie, roi d’Angleterre, né le 14
octobre 1024 à Falaise (14), décédé le 7 septembre 1087 à
Rouen (76).

Fig. 22: ANGLETERRE (Norman-
die)
De gueules à 2 léopards d’or.

De cette union naquirent trois enfants :
- Gundrade de NORMANDIE, qui suit en 4.16.
- Adèle de NORMANDIE, qui suit en 4.17.
- Henri Ier Beauclerc de Normandie, roi d’ANGLETERRE,
qui suit en 4.18.

3.7 Judith de FLANDRE, née en 1033, décédée le 11 mars
1094, mariée en 1071 avec Welf de BAVIÈRE, né en 1037,
décédé en 1101.

Fig. 23: BAVIÈRE
Losangé en bande d’argent et d’azur.

De cette union naquit un enfant :
- Henri de BAVIÈRE, qui suit en 4.19.

3.8 Robert Ier le Frison, comte de FLANDRE, né en 1035,
décédé en octobre 1093 (BEL), marié en 1063 avec Gertrude
de SAXE, née en 1033, décédée le 4 août 1113.

Fig. 24: SAXE
Burelé de sable et d’or, au crancelin
de sinople posé en bande brochant sur
le tout.

De cette union naquirent deux enfants :
- Adèle de FLANDRE, qui suit en 4.20.
- Gertrude de FLANDRE, qui suit en 4.21.

3.9 Guillaume I er, comte de NEVERS, né en 1029, décédé
en 1083, marié en 1045 avec Ermengarde de TONNERRE,
née en 1025.

Capedia Frédéric Günst Horn
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Fig. 25: NEVERS
D’azur au lion d’or armé et lampassé
de gueules, l’écu semé de billettes du
même.

De cette union naquirent cinq enfants :
- Helvise de NEVERS, qui suit en 4.22.
- Sybille de NEVERS, qui suit en 4.23.
- Renaud II, comte de NEVERS, qui suit en 4.24.
- Guillaume de NEVERS, qui suit en 4.25.
- Ermengarde de NEVERS, qui suit en 4.26.

3.10 Aélis de NEVERS, née vers 1035, x avec Geoffroi II de
SEMUR-en-BRIONNAIS, né vers 1015, décédé en 1080. De
cette union naquit un enfant :
- Hugues Ier de DAMAS, Seigneur de Couzan, qui suit
en 4.27.

3.11 Robert de NEVERS, né vers 1035, décédé en 1098,
marié le 7 août 1057 avec Hedwige de SABLÉ, née en 1035,
décédée en 1067.

Fig. 26: SABLÉ
D’or à l’aigle d’azur.

De cette union naquirent quatre enfants :
- Renaud de CRAON, qui suit en 4.28.
- Bourgondie de CRAON, qui suit en 4.29.
- Robert de NEVERS-SABLÉ, qui suit en 4.30.
- Béatrix de CRAON, qui suit en 4.31.

3.12 Basilie de DAMMARTIN, x avec Hugues de
GOURNAY, né vers 1026, décédé vers 1074.

Fig. 27: DAMMARTIN
Burelé d’argent et d’azur à la bordure
de gueules.

De cette union naquit un enfant :

- Adelaïde de GOURNAY, qui suit en 4.32.

3.13 Ne... de DAMMARTIN, mariée en 1060 avec Renaud,
comte de CORBEIL, décédé en 1071. De cette union na-
quirent deux enfants :
- Guy de CRÉCY, qui suit en 4.33.
- Elisabeth de CRÉCY, qui suit en 4.34.

3.14 Eudes de DAMMARTIN, né vers 1030, décédé en 1067,
x avec Ne... . De cette union naquit un enfant :
- Hugues de DAMMARTIN, qui suit en 4.35.

3.15 PHILIPPE Ier, roi de France, né le 23 mai 1052 à
Melun (77), décédé le 30 juillet 1108 à Melun (77), marié
vers 1071 avec Berthe de HOLLANDE, née en 1055, décédée
le 30 juillet 1094 à Montreuil (62). De cette union naquirent
deux enfants :
- Constance de FRANCE, qui suit en 4.36.
- LOUIS VI le Gros, Roi de France, qui suit en 4.37.

marié le 15 mai 1092 avec Bertrade de MONTFORT, née en
1072, décédée le 14 février 1117. De cette union naquit un
enfant :
- Florent de FRANCE, qui suit en 4.38.

3.16 Hugues, comte de VERMANDOIS, né en 1057,
décédé le 18 octobre 1102, marié en 1077 avec Adèle de
VERMANDOIS, née vers 1062, décédée le 23 septembre
1120.

Fig. 28: VERMANDOIS
Echiqueté d’or et d’azur au chef
d’azur chargé de 3 fleurs de lis d’or.

De cette union naquirent cinq enfants :
- Mathilde de VERMANDOIS, qui suit en 4.39.
- Agnès de VERMANDOIS, qui suit en 4.40.
- Elisabeth de VERMANDOIS, qui suit en 4.41.
- Constance de VERMANDOIS, qui suit en 4.42.
- Raoul de VERMANDOIS, qui suit en 4.43.

3.17 Henri, duc de BOURGOGNE, né vers 1035, décédé en
1073, marié vers 1056 avec Sibylle de BARCELONE, née
vers 1035, décédée en 1074.

Capedia Frédéric Günst Horn
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Fig. 29: BOURGOGNE (ancien)
Bandé d’or et d’azur, à la bordure de
gueules.

Fig. 30: BARCELONE
D’or à 4 pals de gueules.

De cette union naquirent trois enfants :
- Eudes, duc de BOURGOGNE, qui suit en 4.44.
- Béatrix de BOURGOGNE, qui suit en 4.45.
- Henri de BOURGOGNE, comte de PORTUGAL, qui suit
en 4.46.

3.18 Constance de BOURGOGNE, née en 1047, décédée en
1092, mariée le 8 mai 1081 avec Alphonse VI de CASTILLE,
né en juin 1039, décédé le 1er juin 1109.

Fig. 31: CASTILLE (ancien)
De gueules au château d’or donjonné
de 3 tours, ouvert d’azur.

De cette union naquit un enfant :
- Urraque de CASTILLE, qui suit en 4.47.

3.19 Hildegarde de BOURGOGNE, née en 1051, décédée en
1104, mariée en 1071 avec Guillaume, duc d’AQUITAINE,
né en 1023, décédé le 25 septembre 1086.

Fig. 32: AQUITAINE
De gueules au léopard d’or armé et
lampassé d’azur.

De cette union naquit un enfant :
- Guillaume, duc d’AQUITAINE, qui suit en 4.48.

3.20 Roger Ier MONTGOMMERY, né en 1020, décédé le
27 juillet 1094, x avec Mabille Talvas d’ALENÇON, née en
1025, décédée le 20 décembre 1079. De cette union naquit
un enfant :
- Robert II MONTGOMMERY, qui suit en 4.49.

3.21 Hugues de PONTHIEU, né vers 1014, décédé le 20 no-
vembre 1052, x avec Berthe d’AUMALE, née vers 1015.

Fig. 33: PONTHIEU
D’or à 3 bandes d’azur.

Fig. 34: AUMALE
D’argent à la bande de gueules char-
gée de 3 besants d’or.

[PEA0942]
Hugues II, le fils d’Enguerrand, se marie vers 1030, ce qui
implique qu’il doit être né avant 1016. De ce fait, il ne peut
pas être fils d’Adélaïde de Frise et doit être né d’un premier
mariage d’Enguerrand
De ce premier mariage sont nés :
Hugues II ( ? 1052), comte de Ponthieu. Foulques ( ? après
1059), abbé de Saint-Riquier (1042), puis de Forest-Moutier
(1045).

[PEA0942]
Ce prénom de Foulques peut donner une indication de l’ori-
gine de sa mère. En effet, le prénom Foulque est caracté-
ristiques des Ingelgeriens, comtes d’Anjou. Vers 950, Adèle,
fille probable du comte Foulque II d’Anjou épouse Gautier
Ier, comte de Vexin, de Valois et d’Amiens. Le prénom de
Foulque apparaît alors dans la maison de Vexin. La première
épouse d’Enguerrand pourrait être issue de la maison de
Vexin et petite-fille de Gautier Ier. Les deux prédécesseurs
de Guy sur le siège épiscopal d’Amiens sont tous deux des
Foulque issus de la maison de Vexin.
Source : Wikipedia
De cette union naquirent trois enfants :
- Enguerrand de PONTHIEU, qui suit en 4.50.
- Guy de PONTHIEU, qui suit en 4.51.
- Béatrix de PONTHIEU, qui suit en 4.52.
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4e génération

4.1 Agnès de FLANDRE, x avec Renaud d’ANDIGNÉ.

Fig. 35: FLANDRE
D’or au lion de sable armé et lam-
passé de gueules.

Fig. 36: ANDIGNÉ
D’argent à 3 aiglettes de gueules
au vol abaissé, becquées et membrées
d’azur.

x avec Renaud d’ANDIGNÉ.
4.2 Alix de FLANDRE, née en 1050, x avec Wédéric de
MORTAGNE, né en 1040, décédé en 1080.
x avec Wédéric de MORTAGNE, né en 1040, décédé en 1080.
4.3 Baudouin, comte de FLANDRE-HAINAUT, né en 1056,
décédé le 8 juin 1098, marié en 1084 avec Ide de BRABANT-
LOUVAIN, née en 1065, décédée en 1139.

Fig. 37: HAINAUT
Chevronné d’or et de sable.

[PEA0942]
Il était encore adolescent à la mort de son père et sa mère
exerça la régence au nom de son frère aîné Arnoul. Mais les
ambitions de sa mère et son gouvernement tyrannique occa-
sionna au bout d’un an une révolte qui dégénéra en guerre
civile. Arnoul fut tué dans une bataille près de Cassel et Ro-
bert le Frison, oncle de Baudouin et d’Arnoul, devint comte
de Flandre. Baudouin succéda à son frère comme comte de
Hainaut. Richilde obtint de l’aide de l’évêque de Liège, dont
elle s’était reconnue vassale pour le Hainaut, mais les Hen-
nuyers furent à nouveau vaincus à Broqueroie. Baudouin dut
renoncer à la Flandre en 1085.

En 1095, lors de l’appel d’Urbain II au concile de Clermont,
il prit la croix pour partir à la première croisade. L’anta-
gonisme avec le comte de Flandre fit qu’il joignit l’armée
de Godefroy de Bouillon plutôt que celle de Robert II de
Flandre. Après la prise d’Antioche, il fut envoyé en ambas-
sade à Constantinople avec Hugues Ier, comte de Verman-
dois. Il fut surpris, attaqué et tué dans une embuscade turque
à proximité de Nicée.

Source : Wikipedia

marié en 1084 avec Ide de BRABANT-LOUVAIN, née en
1065, décédée en 1139.
4.4 Irmentrude de ROUCY, x avec Thibault de REYNEL.

Fig. 38: ROUCY
D’or au lion d’azur, armé et lampassé
de gueules.

4.5 Ebles de MONTDIDIER-ROUCY, né vers 1032, décédé
en 1104, x avec Sibylle de HAUTEVILLE, née vers 1059.

Fig. 39: HAUTEVILLE
D’argent à 3 fasces de sable et un sau-
toir de gueules brochant.

4.6 Alix de MONTDIDIER, née vers 1035, décédée vers
1069, mariée vers 1055 avec Arnould de CHINY, né vers
1040, décédé le 16 avril 1106.
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Fig. 40: CHINY
De gueules semé de croix recroisettées
au pied fiché d’or, à 2 saumons ados-
sés du même brochant sur le tout.

4.7 Béatrix de MONTDIDIER, née vers 1039, décédée le 28
mai 1113, mariée en 1063 avec Geoffroy de CHÂTEAUDUN,
comte de Mortagne et du Perche, né vers 1054, décédé en
octobre 1100.

[PEA0942]
Geoffroy II, mort en octobre 1100, fut comte de Mortagne et
seigneur de Nogent de 1060 à 1090, puis comte du Perche de
1090 à 1100. Il était fils de Rotrou II, comte de Mortagne,
vicomte de Châteaudun, et seigneur de Nogent, et d’Adèle
de Bellême.
Il est cité en 1060 dans une charte de son père, avec ses frères
Hugues, Rotrou et Fulcois. Il participa à la conquête de l’An-
gleterre et combattit à la bataille de Hastings. Guillaume le
Conquérant lui donna en récompense des domaines anglais.
Il succéda à son père en 1080, recevant les domaines perche-
rons de son père (Mortagne-au-Perche et Nogent-le-Rotrou),
tandis que son frère cadet reçut la vicomté de Châteaudun.
Un troisième frère, Rotrou, acquit par mariage la seigneurie
de Montfort-le-Rotrou.
Avec ses deux frères, il attaqua et pilla les domaines de Ro-
bert II, seigneur de Bellême et d’Alençon. Plus tard, il tenta
de recommencer l’opération avec l’aide du comte Élie de la
Flèche, mais échoua. En 1090, il prit le titre de comte du
Perche, prétendant à une situation supérieur à des seigneurs
rivaux, les comtes du Perche-Gouët.
Il consacra la fin de sa vie à des fondations religieuses, et
créa les premières léproseries du Perche.
Source : Wikipedia

4.8 André, comte de RAMERUPT, né vers 1040, décédé en
1119, marié en 1069 avec Ne... , née vers 1045.
marié en 1082 avec Ne... , née en 1065.
4.9 Marguerite de MONTDIDIER, née vers 1045, décédée
vers 1104, mariée vers 1075 avec Hugues de CLERMONT,
comte de Clermont-en-Beauvaisis, né vers 1050, décédé en
1102.

[CRO0807]
Hugues I de CLERMONT, comte de Clermont, fils de Re-
naud I. du nom, comte de Clermont qui vivoit en 1087. Il
donna l’église de Brulevert à l’abbaye de S. Germer, du temps
d’Ancel évêque de Beauvais, en 1099.
De gueules, semé de trèfles d’or à deux bars adossés de même.

4.10 Ade de MONTDIDIER, née vers 1050, décédée vers
1122, x avec Godefroy de GUISE, né vers 1045, décédé vers
1100.
x avec Gauthier d’ATH, né vers 1050.

Fig. 41: ATH
Parti de sable et de gueules à 2 bro-
chets d’argent.

4.11 Félicie de MONTDIDIER, née vers 1050, décédée le 30
avril 1086, mariée en 1063 avec Sanche d’ARAGON, décédé
en 1094.

Fig. 42: ARAGON
D’or à 4 pals de gueules.

[ARE0042]
2ieme roi de ARAGON HA ETEE AUSSI LE 4ieme roi de
NAVARRE sou le nom de Sanche V

4.12 Adelaïde ROUCY, la jeune, née vers 1055, x avec Co-
non de GRANDSON.

[SEG0539]
GRANDSON, dans le comté de Bourgogne : palé d’argent
et d’azur de 6 pièces ; à la bande de gueules, chargée de 3
coquilles d’or. Source : La Chesnaye-Desbois

[SEG0539]
devise des GRANDSON : à petite cloche, grand son.

4.13 Aude de RUMIGNY, née vers 1050, x avec Hugues
d’OISY, décédé en 1111.

Fig. 43: RUMIGNY
D’or au double trescheur fleuronné
et contre-fleuronné de sinople et à la
bande de gueules brochant sur le tout.

Fig. 44: OISY
D’argent au croissant de gueules.
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4.14 Nicolas de RUMIGNY, né vers 1055, décédé en 1096,
x avec Ne... .
4.15 Bernard de SAINT-VALÉRY, né vers 1044, décédé vers
1107, x avec Ne... .
4.16 Gundrade de NORMANDIE, née en 1054, décédée le
27 mai 1085, x avec Guillaume de VARENNES, né vers 1044,
décédé le 24 juin 1089.

Fig. 45: NORMANDIE
De gueules à 2 léopards d’or.

4.17 Adèle de NORMANDIE, née en 1062, décédée le 8
mars 1137 à Marcigny (71), mariée en 1080 avec Etienne,
comte de BLOIS, né en 1045, décédé le 19 mai 1102.

Fig. 46: BLOIS
D’argent à 2 fasces de gueules,
chargées chacune de 3 annelets d’or.

Alias : Ecartelé : aux 1 et 4,
d’argent à 2 fasces de gueules char-
gées chacune de 3 annelets d’or
(Blois) ; aux 2 et 3, de gueules à 3
pals de vair, au chef d’or (Chatillon).

4.18 Henri Ier Beauclerc de Normandie, roi
d’ANGLETERRE, né en septembre 1068 (GBR), décédé
le 1er décembre 1135 à Saint-Denis-le-Ferment (27), x avec
Ne... .

Fig. 47: ANGLETERRE (Norman-
die)
De gueules à 2 léopards d’or.

x avec Nesta de GALLES, née vers 1073.
x avec Amicie de GUADER.

marié en 1090 avec Sibylle CORBET, née vers 1080.
marié le 11 novembre 1100 avec Mathilde d’ECOSSE, née
en 1079, décédée le 1er mai 1118 (GBR).

Fig. 48: ECOSSE
D’or au lion de gueules enclos dans
un double trescheur fleuronné et
contre-fleuronné du même.

4.19 Henri de BAVIÈRE, né vers 1074, décédé le 13 dé-
cembre 1126, marié vers 1095 avec Wulfhilde de SAXE, née
vers 1071, décédée le 29 décembre 1126.

Fig. 49: BAVIÈRE
Losangé en bande d’argent et d’azur.

Fig. 50: SAXE
Burelé de sable et d’or, au crancelin
de sinople posé en bande brochant sur
le tout.

4.20 Adèle de FLANDRE, née en 1065, x avec Knud, roi de
DANEMARK, décédé en 1086.
4.21 Gertrude de FLANDRE, née en 1070, décédée en 1117,
mariée en 1090 avec Henri de LOUVAIN, né vers 1050,
décédé le 15 février 1095.
mariée le 16 août 1095 avec Thierry le Vaillant, duc de
LORRAINE, né en 1048, décédé le 23 janvier 1115.

Fig. 51: LORRAINE
D’or à la bande de gueules chargée de
3 alérions d’argent posés en bande.

4.22 Helvise de NEVERS, x avec Guillaume Crespin de
NORMANDIE-EVREUX, décédé en 1118.
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Fig. 52: NEVERS
D’azur au lion d’or armé et lampassé
de gueules, l’écu semé de billettes du
même.

4.23 Sybille de NEVERS, x avec Remi de CLERMONT.
4.24 Renaud II, comte de NEVERS, né vers 1045, décédé
vers 1097, x avec Ide-Raymonde de FOREZ, née vers 1065.

Fig. 53: FOREZ
De gueules au dauphin d’or.

x avec Agnès de BEAUGENCY, née vers 1069.

Fig. 54: BEAUGENCY
Echiqueté d’or et d’azur, à une fasce
de gueules.

4.25 Guillaume de NEVERS, né vers 1055, x avec Ne... .
4.26 Ermengarde de NEVERS, née vers 1055, décédée vers
1100, mariée en 1067 avec Hubert de BEAUMONT, vicomte
du Maine, né vers 1050, décédé vers 1087.

[PEA0942]
Attaché à la cause du comte d’Anjou et du Maine, il joua un
grand rôle dans la lutte de ses suzerains contre Guillaume
le Conquérant. Malgré un siège de quatre ans 1083 - 1086,
la cité de Sainte-Suzanne , qu’Hubert II défendait, est res-
tée dans l’Histoire comme le seul château que Guillaume le
Conquérant lui-même n’ait jamais pu prendre.
Source : Wikipedia

4.27 Hugues Ier de DAMAS, seigneur de Couzan, né vers
1070, x avec Ne... .

Fig. 55: DAMAS
D’or à la croix ancrée de gueules.

Armes modernes : Ecartelé : aux 1
et 4, d’argent à la hie (ou poteau
de mer) de sable posée en bande
accompagnée de 6 roses de gueules
rangées en orle ; aux 2 et 3, d’or à la
croix ancrée de gueules.

4.28 Renaud de CRAON, né vers 1055, décédé le 16 dé-
cembre 1101 à La Roë (53), marié vers 1070 avec Ennoguen
de VITRÉ, née vers 1050.

Fig. 56: CRAON
Losangé d’or et de gueules.

Fig. 57: VITRÉ
De gueules au lion d’argent.

4.29 Bourgondie de CRAON, née vers 1060, x avec Aimeri
de RANCON, né vers 1055, décédé en 1091.
4.30 Robert de NEVERS-SABLÉ, né vers 1060, décédé en
1110, marié en 1092 avec Hersende de LA SUZE, née en
1070, décédée en 1125.

Fig. 58: SABLÉ
D’or à l’aigle d’azur.

4.31 Béatrix de CRAON, née en 1066, mariée en 1090 avec
Renaud de CHÂTEAU-GONTIER, né en 1065, décédé en
1101.
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Fig. 59: CHÂTEAU-GONTIER
D’argent à 3 chevrons de gueules.

4.32 Adelaïde de GOURNAY, née vers 1055, décédée en
1099, x avec Yves de BEAUMONT-SUR-OISE.

Fig. 60: BEAUMONT-SUR-OISE
De sable au lion d’or.

4.33 Guy de CRÉCY, x avec Ne... .

Fig. 61: CRÉCY
D’argent à un lion de sable couronné
d’or, armé et lampassé de gueules ; à
la bordure engrêlée du même.

4.34 Elisabeth de CRÉCY, née vers 1055, décédée en 1104,
x avec Guy de ROCHEFORT, décédé en 1108.

Fig. 62: ROCHEFORT
Parti de vair et de gueules.

Alias : Parti : au 1, d’azur à 3
fleurs de lis d’or, au chef d’or chargé
d’un lion naissant de gueules ; au 2,
de vair plain.

4.35 Hugues de DAMMARTIN, décédé en 1095, x avec
Raide de BULLES.

Fig. 63: DAMMARTIN
Burelé d’argent et d’azur à la bordure
de gueules.

4.36 Constance de FRANCE, née vers 1078, décédée vers
1125, mariée en 1105 avec Bohémond d’ANTIOCHE, né vers
1052, décédé le 3 mars 1111.
4.37 LOUIS VI le Gros, roi de France, né le 1er décembre
1081 à Paris (75), décédé le 1er août 1137 à Paris (75), x
avec Lucienne de ROCHEFORT, née en 1088, décédée en
1138.
marié le 4 mai 1115 à Paris (75) avec Adélaïde de SAVOIE,
née vers 1096, décédée le 18 novembre 1154 à Paris (75).

Fig. 64: SAVOIE
De gueules à la croix d’argent.

4.38 Florent de FRANCE, né vers 1093, décédé vers 1147,
x avec Elisabeth de NANGIS, née vers 1100.
4.39 Mathilde de VERMANDOIS, née en 1080, mariée en
1090 avec Raoul de BEAUGENCY, né en 1068, décédé en
1130.

Fig. 65: VERMANDOIS
Echiqueté d’or et d’azur au chef
d’azur chargé de 3 fleurs de lis d’or.

4.40 Agnès de VERMANDOIS, née vers 1080, mariée vers
1111 avec Boniface de SALUCES, né vers 1060, décédé le 12
octobre 1125.
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Fig. 66: SALUCES
D’argent (ou d’or) au chef d’azur.

4.41 Elisabeth de VERMANDOIS, née en 1081, décédée
le 13 février 1131, mariée en 1096 avec Robert de
BEAUMONT-LE-ROGER, comte de Meulan, né en 1046
à Pont-Audemer (27), décédé le 5 juin 1118 (GBR).

Fig. 67: MEULAN
Ecartelé : aux 1 et 4, échiqueté d’or
et de gueules ; aux 2 et 3, de sable au
lion d’argent.

[PEA0942]
Selon l’historien britannique David Crouch, « en 1107, le
comte Robert de Meulan était sans aucun doute le plus grand
des sujets du royaume anglo-normand, un homme d’une in-
fluence et d’une puissance incomparable »[14]. Toujours selon
Crouch[4], « sa connexion avec le roi était si étroite qu’il était
chargé [...] d’être le porte-parole des vues et avis royaux, par-
ticulièrement dans les circonstances où une opposition était
probable ». Autour de 1100, son mariage avec Élisabeth (ou
Isabelle) de Vermandois, nièce de Philippe Ier de France et
petite-fille de Herbert, dernier comte carolingien du Verman-
dois le lie à une famille de sang royal et impérial. Par cette
union, il recueille aussi l’honneur d’Elbeuf-sur-Seine[15]. Au
total, les possessions du comte s’étalaient sur trois royaumes
ou principautés et couraient de la rive sud du Trent dans
le comté de Nottingham à la rive droite de la Seine à Paris
(quartier de la Grève).
Proche conseiller du roi Henri, Robert s’implique dans les
questions ecclésiastiques du royaume à tel point que le pape
Pascal II l’excommunie nommément en mars 1105 pour sa
participation active dans le conflit entre Henri Ier et l’arche-
vêque de Cantorbéry Anselme[16]. Il joue toutefois un rôle
décisif en aidant à trouver un compromis avec Anselme en
1106, et en convainquant le roi de respecter cet accord, de
modérer les taxes ecclésiastiques et de rendre aux églises les
terres confisquées. En 1109, il essaie de persuader Thomas,
archevêque d’York, de faire acte d’obédience à l’archevêché
de Cantorbéry. Âgé de plus de soixante-six ans, il tente la
même manoeuvre avec Thurstan, le successeur de Thomas
en 1116. Sa dernière apparition datable à la cour royale se
situe en février 1116[4].
L’histoire de Robert se déroule aussi en France. En 1109,
le roi capétien Louis VI ravage le comté de Meulan car son
détenteur est un allié de son ennemi Henri Beauclerc. Le

comte reconstruit le château de Meulan[17] puis attaque en
représailles Paris en 1111[18]. L’Île de la Cité est tellement
endommagée que d’importantes reconstructions sont néces-
saires.
Selon Henri de Huntingdon, il meurt de honte en 1118 après
que sa femme s’est enfuie avec Guillaume II de Warenne, 2e
comte de Surrey. Selon le chroniqueur, il meurt sans avoir
reçu l’absolution, ayant refusé de rendre les domaines ecclé-
siastiques qu’il avait saisis[4].
Il est inhumé à Saint-Pierre de Préaux, monastère restauré
par son père[19].

mariée en 1118 avec Guillaume, comte de WARREN, né en
1081 (GBR), décédé le 11 mai 1138 (GBR).

Fig. 68: WARREN
Echiqueté d’or et d’azur, au franc-
quartier de gueules chargé d’un lion
d’argent.

4.42 Constance de VERMANDOIS, née en 1084, mariée en
1100 avec Geoffroy, vicomte de LA FERTÉ-ANCOUL, né
vers 1080, décédé en 1150.
4.43 Raoul de VERMANDOIS, né vers 1085, décédé le 14
octobre 1152, marié en 1152 avec Ne... d’ALSACE, née vers
1125, décédée en 1175.
4.44 Eudes, duc de BOURGOGNE, né vers 1058, décédé
le 23 mars 1103, marié en 1080 avec Mathilde de
BOURGOGNE, née vers 1065, à Fontevraud (49).

Fig. 69: BOURGOGNE (ancien)
Bandé d’or et d’azur, à la bordure de
gueules.

Fig. 70: BOURGOGNE (palatin)
D’azur semé de billettes d’or au
lion du même, armé et lampassé de
gueules, brochant sur le tout.

4.45 Béatrix de BOURGOGNE, née vers 1060, x avec Guy,
seigneur de VIGNORY, né vers 1055.
4.46 Henri de BOURGOGNE, comte de PORTUGAL, né en
1069, décédé le 1er novembre 1112, marié en 1093 avec Thé-
rèse de CASTILLE, née en 1070, décédée le 1er novembre
1130.

Capedia Frédéric Günst Horn



18 La descendance Hugues CAPET

Fig. 71: PORTUGAL (ancien 1)
D’argent à 5 écussons d’azur, posés
en croix, les deux de flanc mis de côté,
chaque écusson semé de besants du
champ.

Fig. 72: CASTILLE (ancien)
De gueules au château d’or donjonné
de 3 tours, ouvert d’azur.

[ROC0017]

Henri est le créateur de l’état du Portugal qu’il a conquis
sur les maures. A partir de cette époque, le Portugal resta
un état indépendant par rapport à l’Espagne, alors même
que le propre beau-père d’Henri était roi de Castille, et donc
ancêtre des rois d’Espagne.

4.47 Urraque de CASTILLE, née en 1082, décédée le 8 mars
1126, mariée en 1095 avec Raymond de BOURGOGNE,
conte de Bourgogne, né vers 1060, décédé le 26 mars 1107.

[ARE0042]

História Genealógica da Casa Real Portuguesa D. António
Caetano de Sousa Atlântida-Livraria Editora, Lda, 2ª Edição
Coimbra, 1946Tomo I-pg. 41

x avec Pedro GONZALEZ de LARA, décédé en 1130.
4.48 Guillaume, duc d’AQUITAINE, né le 22 octobre 1071,
décédé le 10 février 1126, x avec Ne... .

Fig. 73: AQUITAINE
De gueules au léopard d’or armé et
lampassé d’azur.

[PEA0942]
Il continue à développer l’embryon d’organisation adminis-
trative de ses prédécesseurs, avec l’ajout d’un prévôt à Sur-
gères en 1087 et la création d’agents forestiers. Il prend et
détruit le château de Blaye au comte Guillaume V d’Angou-
lême, afin de réfréner les entreprises de celui-ci en Saintonge.
Ayant acquis des droits sur Toulouse par sa femme Philip-
pie, il les fait valoir par les armes en prenant Toulouse en
1098. Guillaume le Troubadour rejoint la première Croisade,
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menée par Godefroy de Bouillon, après la chute de Jérusa-
lem, en mars 1101. Il reste une année et demie en Orient, à
combattre le plus souvent en Anatolie, où il est gravement
battu deux fois.
Il est comte de Rouergue de 1110 à 1120.
Il s’empare de biens de l’Église en 1113 pour financer sa
campagne contre Toulouse, et abandonne sa femme Philip-
pie pour l’épouse de son vassal le vicomte de Châtellerault.
Ces actes lui valent l’excommunication. Il marie néanmoins
son fils Guillaume à la fille de sa maîtresse en 1121.
À la fin de sa vie, il participe à un épisode de la Reconquista :
allié au roi de Castille et León, Alphonse le Batailleur, qui a
épousé sa soeur Béatrice. De 1120 à 1123, ils guerroient pour
la conquête du royaume de Valence, remportant notamment
la bataille de Cutanda. Guillaume IX de Poitiers marque sur-
tout l’histoire comme homme de lettres, qui sait entretenir
une des cours les plus raffinées d’Occident.
Il accueille à sa cour le barde Gallois Blédri ap Davidor, qui
réintroduit sur le continent l’histoire de Tristan et Iseut.
Il est lui-même un poète, utilisant la langue d’Oc pour ses
oeuvres, poèmes mis en musique.
C’est le plus ancien poète médiéval, depuis saint Fortunat
au VIe siècle (qui réside longtemps à l’abbaye Sainte-Croix
de Poitiers), dont des oeuvres en langue vulgaire, ni sa-
crées ni à la gloire de héros guerriers, soient conservées.
Ses vers traitent le plus souvent des femmes, d’amour et de
ses prouesses sexuelles. Sa poésie est parfois très crue (par
exemple dans la chanson convenable, quand il demande à ses
compagnons quel cheval il doit monter, d’Agnès ou d’Arsens)
et peut même aller jusqu’à parler d’amour entre hommes, re-
flet d’une époque où l’Église n’a qu’une emprise limitée sur
la société. Considéré comme un des précurseurs de l’amour
courtois (fin amor en occitan), il est l’un des modèles in-
fluents de l’art des troubadours, dont la poésie va devenir
plus galante.
À son retour de croisade, il répudie sa femme et prend pour
maîtresse une femme mariée, qu’il invoque comme muse dans
ses poèmes sous le nom de Dangereuse (la Maubergeonne).
Il évoque aussi la fondation d’un couvent, dont les nonnes
seraient choisies parmi les plus belles femmes du comté. À la
bataille de Cutanda, il aurait combattu avec le corps de sa
maîtresse peint sur son bouclier.
Il évoque également la guerre et des conséquences qu’elle a
eu pour lui : selon Orderic Vital, il raconte sa captivité en
Orient de manière plaisante.
Il fait de grosses donations à l’Église, dont certaines pour la
fondations de monastères. Il reconstruit le palais des comtes
de Poitiers.
Voici une des oeuvres composées par le comte duc, en langue
d’oc, en limousin, accompagnée de la traduction française :
Je n’adorerai qu’elle ! (Chanson)
(occitan)
Farai chansoneta nueva, Ans que vent ni gel ni plueva : Ma
dona m’assaya e-m prueva, Quossi de qual guiza l’am ; E ja
per plag que m’en mueva No-m solvera de son liam.
(français)
Ferai chansonnette nouvelle Avant qu’il vente, pleuve ou gèle
Ma dame m’éprouve, tente De savoir combien je l’aime ; Mais
elle a beau chercher querelle, Je ne renoncerai pas à son lien
Qu’ans mi rent a lieys e-m liure, Qu’en sa carta-m pot es-
criure. E no m’en tenguatz per yure, S’ieu ma bona dompna
am ! Quar senes lieys non puesc viure, Tant ai pres de s’amor
gran fam. Je me rends à elle, je me livre, Elle peut m’inscrire
en sa charte ; Et ne me tenez pour ivre Si j’aime ma bonne
dame, Car sans elle je ne puis vivre, Tant de son amour j’ai
grand faim.
Per aquesta fri e tremble, Quar de tam bon’amor l’am,
Qu’anc no cug qu’en nasques semble En semblan del gran
linh n’Adam. Pour elle je frissonne et tremble, Je l’aime tant

de si bon amour ! Je n’en crois jamais née de si belle En la
lignée du seigneur Adam.
Que plus es blanca qu’evori, Per qu’ieu autra non azori : Si-
m breu non ai aiutori, Cum ma bona dompna m’am, Morrai,
pel cap sanh Gregori, Si no-m bayza en cambr’o sotz ram.
Elle est plus blanche qu’ivoire, Je n’adorerai qu’elle ! Mais,
si je n’ai prompt secours, Si ma bonne dame ne m’aime, Je
mourrai, par la tête de Saint Grégoire, Un baiser en chambre
ou sous l’arbre !
Qual pro-y auretz, dompna conja, Si vostr’amors mi deslonja
Par que-us vulhatz metre monja ! E sapchatz, quar tan vos
am, Tem que la dolors me ponja, Si no-m faitz dreg dels tortz
q’ie-us clam. Qu’y gagnerez-vous, belle dame, Si de votre
amour vous m’éloignez ? Vous semblez vous mettre nonne,
Mais sachez que je vous aime tant Que je crains la douleur
blessante Si vous ne faites droit des torts dont je me plains.
Qual pro i auretz s’ieu m’enclostre E no-m retenetz per vostre
Totz lo joys del mon es nostre, Dompna, s’amduy nos amam.
Lay al mieu amic Daurostre, Dic e man que chan e bram. Que
gagnerez-vous si je me cloître, Si vous ne me tenez pas pour
vôtre ? Toute la joie du monde est nôtre, Dame, si nous nous
aimons, Je demande à l’ami Daurostre De chanter, et non
plus crier.

marié en novembre 1094 avec Mahaut Philippa de
TOULOUSE, née en 1075, décédée le 28 novembre 1117
à Fontevraud (49).

Fig. 74: TOULOUSE
De gueules à la croix vidée, cléchée et
pommetée d’or.

4.49 Robert II MONTGOMMERY, né en 1060, décédé en
1114, x avec Agnès de PONTHIEU, née en 1075.

Fig. 75: PONTHIEU
D’or à 3 bandes d’azur.

4.50 Enguerrand de PONTHIEU, né vers 1033, décédé en
1053, x avec Alice de NORMANDIE, née en 1029, décédée
en 1082.
4.51 Guy de PONTHIEU, né vers 1035, décédé le 13 octobre
1100, x avec Ade d’AMIENS, née vers 1045.
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Fig. 76: AMIENS
De gueules au chef semé de France.

4.52 Béatrix de PONTHIEU, née en 1045, x avec Guillaume
d’ARQUES, né en 1045, décédé en 1087.

[SEG0539]
ARQUES : d’azur à trois étoiles d’or ; à la bordure engrêlée
du même Source : site Grand Armorial
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